
l'ýxPéditiOn toute pacifique et dont les résultats ser-ont, vraisemblable-
nient, incalculables, tant au point de vue scientifique qu'à celui« to.t, par-
ticulier de l'influence fiançaise dans le continent noir.

C'est encore la science qui, le 2( dcmbe a écté honorée dans la per-
sonne de l'illuttre Pasteur dont les cendres Omnt été tranîjýfurécs, de l'église
Notre-Dame où elles reposaient, à l'Institut Pasteur, leur définitive
demeure.

L'ý cercueil, accompagné de la famille fut, après une messe chanltée,
accompagné jusqu'à la sortie de la cathédrale par les membres du cia.
pitre.

A dix lheur-es, le fourgon renfermant les m-stes rie l'illustre savait arri-
vait à l'Institut de la rue I)utot. A la porte, le cor! ègis se forme Composé
de MM Jean-Diptiste Paseur, Valleiy l'bdotet du fls de celui-ci, repré-
sentant la f-smille.,

MM. Jo3epb B,ýrtrand, WVallon, Duclaux, Bmouardet, le comte I> -
borde ; les délé-yu4a ai W'ais, sir -foseîli Lister, président de la Société
royale de Londres ; sir Johin Evans, de 'l'Ursiversîté dltiW)ouTg ; si rDice Duckworth, déltég-,ué des médecins de Londres ; NI. Pi iestley, NI Ster-
ling, de l'Oxven Collègre de Mamncheîster, et Ïl.Cccmn. du Kilig's
Collège; puis le commandant Moreau, représentant du présidenit deb'
République ; les présidents des Cliamnbre', les ministres, les prùftfsseurs9
de l'Institut, lei académiciens et les invités.

Mes. Pasteur, J. B. Pasteur, Vallery kitdot et ses enfamntp, se trouvali lit
déjà dans la crypte où Mr l'alb Rival, curé de Saint Lail,ert de Vau-
girard, a dit les dernières prières.

C'est dans cette crypte, creusée à d'x~ni(cu grand vestihtilé, qu'e-t
le tomLsau, en porphlyre de Suède ; en arrière, emi forme d'absitde, une
petite chapelle.

La crypte est recouverte d'une sorte de dôme, porté par douze co'onnes
également en porphiyre ; le raccordlement avec ta clef de voût.- est formé
de reliefsi ornementaux figurant. des branches dle laurier et de dIiéne, des
palmes et des psvots.

On accède à la crypte par un esca'ier voûté, fermé d'une grille en fer
forgé d'un magnifique travail, avec, au dessus, cette laconique inscription
ScIci repose Passteu r."

La voûte est d'un beau travail de mosai-jup, rappelant, en motifs; déco-
ratifs, les principaux travaux de l'illustre savant, des groupes pittoÊesquts

chiens, de lapins, de poules, encadrés dans dts feuilles de mûrier, de
ne, de houblon.

Le dallage de la crypte, en mosaïque également, figure une coum('nno
chêne et de laurier, encadrant le sarcophage.
La coupole qui le surmonte est décorée (le quatre figures symboicliques:
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la Science, la Foi, l'Espéranice et la Charité, pointes par Lue Olivier
Merson. L'ensemble constitue un monument extrêmement imposant rap.-
pelant le mausolée de Galla Placidia, à Rtavenne.

Si Pasteur et ks savant.s de son école ont découvert ou pesni'l
plupart des virus anti infectuemîx, il en est un, mîaheureusement, que
l'on thercherait en vai'-, celui destiné à l'extinction des famines terribles
qui, périodiquement décimaent les Inmdes.

Des millions d'êtres humains périsFent misérablement dans ce superbe
pays dont le nom seul évoque des images de richesse et d'abondance.

iMlais il faut, hélas, compter avec l'incurie, le fatalisme des habitants
qui, nmalgré ce cycle, toujours renaissant, d'une année dle famine succé-
d-nt invariabîlement à quelques années d'abondance, nie s-jveiit, ne veulent
et souvent nie peuvent économiser quelque chose pour Is jours sombres.

Il semble que les éducateurs eur-opéens des hi dous pouriaient, s'il
vou!aient sérieubement, suppléer à ce manque de prévoyance de leurs
administrés en établissant, dans les centres mêmes de production du miz,
base de la nourr-iture nationale, des dépôts d'une importance subsaitte
pour parer à la disette causée par la sécheresse.
jSi on ajoute que beaucoup (t'Indous ne veullent accepter, pour leur

nourriture, d'autre riz que celui indigènme, on reconnaîtra qu'il n'est guère
facile de leur venir en aide, autrement que le la façon précitée ; mais le
moyen est trop simple pour être appliqué et il est fort prob'able que la,
présente famine ne clora pas encore l'ère de ces affireuses calaumités, coït-
tant la vie à des millions d'êtres humains, les réduisant à la terrible con-
dition que représente fidèlement notre dessin ; calamités qui nec devraient
cer tes-pas se prodluire à l'aurore du XX', siècle.

AU RESTlAURA\NT
Le garç-on. -Comment monsieur débire-t-iI avoir soit steak 'Il
Le client.-Cela m'est indifférent couirient vous le ferez cuire.

gez. ions seulement peur que je l'ai cette semaine.
Arran-

7"% ' R ...w--,
L ARmRIViE DU CORSs DAJNS LA CRYP'TE.

DISPOSITION PlCC'
La vu-mian (regardant auto etreusemen et jn /ls-Que pense's-tu que f-ra

bébé quand il sera grand 'i
Le père-Cela ne mi'ýtonnu-rais pas qu'il devienne crice '-liez un encan-

teur.

LA UISON
.,lIaame.Enhn I 4i"itte. conm ment ela se fait-il qu'il y ait du stealk

pour le souper, quand .îe vous avais dit dem prendre du jambonm.
Brigille (ý;èclteeiii).-Madanie saura que je ne inangejammais de jamnlim

le soir.

LE SAMII)l


